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Le clin d’œil de lybek

LE Conseil d'administra-
tion du Centre hospitalier 
universitaire d'Owendo 

(CHUO) s'est réuni hier dans la 
salle polyvalente de cet établis-
sement de santé. Trois points 
étaient inscrits à l'ordre du jour 
de la rencontre que dirigeait 
Léonard Assongo, président 
dudit Conseil. À savoir : lecture 
et validation du procès-verbal 
du Conseil d'administration du 
5 mars 2020, examen à mi-par-
cours du plan d'activités 2 020 
et validation du projet d'éta-
blissement de médecine privée.
Intervenant après le Conseil 
d'administration de mars 2020, 
la rencontre d'hier a permis aux 
participants de passer en re-
vue, sinon d'évaluer les objectifs 
fixés lors de leur dernière as-

semblée. Il en ressort que les re-
commandations émises en mars 
dernier n'auraient malheureu-
sement pas abouti, du fait de la 
crise sanitaire liée au nouveau 
coronavirus et son impact sur 
l'activité et l'organisation du 
CHUO. Toutefois, la hiérarchie 
de l'hôpital tient à l'aboutisse-
ment du projet d'établissement 
de médecine privée. Un point 
sur lequel elle s’est appesantie. 
" Nous voulons introduire la 
médecine privée au niveau du 
CHUO pour motiver les mé-
decins et éviter qu'ils l'exercent 
dans d'autres structures ", a in-
diqué Léonard Assongo, qui a 
par ailleurs annoncé la mise en 
place d'une nouvelle organisa-
tion au sein de cette structure 
hospitalière. " Le CHUO va être 
réparti en plusieurs départe-
ments qui seront dirigés par les 
quatre professeurs agrégés que 

compte notre Conseil. Le but 
étant d'optimiser l'offre et la 
qualité des soins de notre struc-
ture sanitaire ", a-t-il poursuivi.

Revenant sur les rumeurs d'un 
détournement de fonds au sein 
de cette structure, le Conseil 
d'administration du CHUO 

rassure qu'il n'en est rien, et 
que le bilan financier de cet 
hôpital ne souffre d'aucune 
ambiguïté.

Gestion hospitalière : le 
CHUO et ses innovations

Prissilia M. MOUITY
Libreville/Gabon

ILS sont 1 987 candidats à frap-
per depuis dimanche dernier 
aux portes de l'Institut univer-

sitaire des sciences de l'organisa-
tion (IUSO) Sophie Ntoutoume 
Emane, sis au carrefour STFO, 
dans le 3e arrondissement de la 
commune de Libreville.
Le concours d'entrée organisé ce 
jour-là offre 347 places pour une 
dizaine de filières. Les candidats 
ont ainsi éprouvé leurs connais-
sances sur une épreuve de culture 
générale et une autre beaucoup 
plus spécifique en fonction de la 
filière choisie.
"Les délibérations interviendront 
cette fin de semaine selon l'évo-
lution des corrections. Nous en-
registrons les candidats nouvelle-
ment détenteurs du baccalauréat 
et ceux qui l'ont obtenu depuis 1 
ou 2 ans", a indiqué la directrice 

générale de l'IUSO, Pr Marcelle 
Ibinga épouse Itsitsa.
"L'organisation est quasiment la 
même que celle de l'an dernier. 
L'innovation, c'est la création 
d'une nouvelle filière, après la 
validation du Conseil scienti-
fique : il s'agit du management 

des organisations sportives. Les 
actuels ou potentiels managers 
de clubs, les agents du ministère 
des Sports ou toutes les personnes 
qui veulent théoriser sur le sport 
sont les bienvenus", a expliqué, à 
son tour, Charles Égard Mombo, 
le président du jury.

IUSO : 1 987 candidats 
pour 347 places

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Les délibérations interviendront cette fin de semaine, selon 
l’évolution des corrections.
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  Un aperçu du conseil d’administration du Centre hospitalier universitaire d’Owendo (CHUO), hier.
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